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LANCE of!iciellement en2007, deux ans après lamort de  Me Agondjo, pre‐mier avocat gabonais del’histoire, !igure embléma‐tique de l’opposition auxrégimes de Léon Mba etd’Omar Bongo On‐dimba, mort à 68 ans à Li‐breville, le calendrier duclub qui porte son nom estd’abord un moyen d’infor‐mation. Un tableau desjours d'une année avec l'in‐dication des semaines, desmois et des saisons, com‐portant en généralquelques renseignementsaccessoires sur les pré‐noms des saints, fêtes, an‐niversaires historiques etdes informations astrono‐miques, des phases de lalune, lever et coucher duSoleil. C'est également  un outilde communication etd’éducation où sont insé‐rées d’autres informationssur les hommes et lesfemmes qui ont in!luencéla jeune histoire du Gabon,à l’orée de son indépen‐dance jusqu'à nos jours. Cecalendrier se présenteaussi comme un supportde communication et desensibilisation aux patho‐logies comme le diabète etl'hypertension artérielle.Dans la capitale écono‐mique, ce calendrier estdevenu un outil d’informa‐tion indispensable. Selon le secrétaire généraldu club Agondjo, Domi‐nique Bambala, à chaqueprésentation au public,une forte demande estadressée aux membres duclub, pour son obtentiongratuite. Il est sollicité, àjuste titre, par de nom‐breuses personnes exer‐çant dans différentssecteurs d’activités socio‐professionnelles, les élèveset même les sans‐emploi.«C’est ce qui nous motive de
produire chaque fois que
c’est possible, car l’une des
vocations de notre organi-
sation est de promouvoir
l’élite africaine, en général,
et gabonaise en particu-
lier», explique‐t‐il. Dans les ménages, les bu‐reaux et les surfaces com‐merciales, ce tableauoccupe un espace sur lemur, les meubles et autressupports. « Le calendrier
du club Agondjo est, pour
moi, un outil d’information
et un livre de chevet. J’ai
toute la collection depuis
2007 jusqu'au dernier de
2016», af!irme LucienneAkoko. Les ressortissants des paysde l’Afrique de l’Ouest etde l’Europe vivant à Port‐Gentil ont été séduits par laqualité de cette œuvre àmultiple visages. «La parti-

cularité de ce calendrier est
surtout basée sur les faits
de mémoire. Pierre Aken-
dengué, par exemple, son
premier album est un rap-
pel de ma jeunesse et de
mon arrivée au Gabon en
1974 et, précisément, à
Port-Gentil», se souvientPatrice Kondjo. Le club a une thématiquequi fait sa particularitédans ses publications. Lesdeux premiers (2007 et2008) consacrés au pre‐mier Bâtonnier de l’Ordredes avocats du Gabon(1976 et 1984), avec unesagesse : «Awouta» quiveut dire, « ne me cherchez
pas, je demeure parmi
vous» en langue N’komi. C’est aussi le nom d'un vil‐lage situé dans le FernanVaz, où Me Agondjo etPierre‐Claver Akendenguéont vu le jour.  Le troisièmecalendrier (2009) dédié àJoseph Ambourouè Avaro(1934‐1978), premier his‐torien gabonais est pourrappeler les 30 ans de sondécès. Les élèves du lycéequi porte ce nom et ceuxdes autres établissementsont fait des recherches surcette  grande personnalitéqui a quitté la terre des hu‐mains très tôt. Le quatrième de 2010, quiévoquait les 50 ans de l’in‐dépendance de notre pays,rend hommage à cin‐quante grandes !igures quiont in!luencé l’histoire duGabon dans différents do‐maines de la médecine, dela science, de la culture, dusport, de la politique...  En 2011, sort le cinquièmecalendrier, placé sous lepatronage du père del’hymne national du Gabon« la Concorde », GeorgesDamas Aléka.  Ce chantrepatriotique est un hérosdont les textes sont d’unegrande inspiration jamaiségalée jusqu’à nos jours.Pour les calendriers de2012 et 2013, le ClubAgondjo a mis un accentparticulier sur le diabète,maladie qui a longtempsaccablé Pierre‐LouisAgondjo Okawé, a‐t‐on ap‐pris de source sûre. Maissurtout, parce que le dia‐bète contribue à l'émer‐gence des maladiescardiovasculaires. 
LE FILS D'AWOUTA•« Elles sont de 2 à 4 fois plus
fréquentes chez les diabé-
tiques que dans la popula-
tion générale. Un taux élevé
de glucose dans le sang
contribue à la coagulation
du sang. Avec le temps, le
risque d'obstruction de
vaisseaux sanguins près du
cœur (infarctus) ou au cer-
veau (AVC) augmente.
L'âge, l'hérédité, l'hyperten-
sion, l'embonpoint et le ta-
bagisme accroissent aussi
les risques», explique unmédecin sollicité par leclub, qui a décidé de com‐battre cette pathologie. Durant deux ans, le club aorganisé des campagnes
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d’information et de sensibi‐lisation appuyées par des médecins à Port‐Gentil,dans les établissements

scolaires, les casernes desforces de sécurité et de dé‐fense, dans les différentsquartiers de la ville et àLambaréné.Pour l’année 2016, Pierre‐Claver Akendengué, quivient non seulement deboucher 50 ans de carrièremusicale, en plus d'une ré‐cente reconnaissance parles Nations Unies, est misen relief. La grande icônede poésie chantée est exal‐tée par le club pour glori‐!ier son immense travailqui a commencé dans lesannées 70, avec une ving‐taine d’albums sur soncompteur. Son timbre

vocal, ses textes, ses sono‐rités instrumentales onttouché plus d’uneconscience et suscité unchangement chez plusieurscentaines d’individus depar le monde. Durant 50 ans, le !ilsd’Awouta a transporté avec‘’Nandipo’’, sorti en 1974,en passant par ‘’Destinée’’(2013)  à  ‘’Libérée la Li‐berté’’ cette année, 20voyages poétiques, philoso‐phiques inoubliables dansle passé, le présent et lefutur. D’autres projets duclub sont encore dans le ca‐binet de ré!lexion.
Vue de l'ensemble des productions du club.
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